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LE DEUXIÈME ANNIVERSAIRE DU PACTE TRIPARTITE 

En é tro i te col laboration, 
l 'Al lemagne, l'Italie et le Japon 

poursuivront la lutte 
jusqu'à la v ic to ire finale 

déclare M. von Ribbentrop dans un discours radiodiffusé 

« L'Angleterre donne une preuve LES ALLEMANDS GAGNENT DU TERRAIN 
de sa volonté de dépecer 

notre empire colonial 
en mettant en cause la souveraineté 

de la France sur VIndochine» 

entre Jitomir et Korosten 
De violents combats se poursuivent au sud-ouest de Krementchoug 

Ousrtitr QSnéral au Fuehrer, n . — s u r » m m ou terrain «n a«»it «si»» «erra entra I n lici su • * » • * • ' • • * • ' • 
Le Haut Commandement de la Wehr- I U T M U M I tantra-attaquai t»vi»tiau»< La Mi» diaisMn d'Inlanaer»» — PS-

venait-elle de refuser à la France 
le rang de grande puissance 
qu'elle s'empresse de donner 

Ï J » ' --•„— M. von Ribbentrop,, ces. un fait apparaît toutefois de.ces opératif de quelque envergurtVe <lae?ar* d u maréchal Smuts ap-
mirustre allemand des AffairesIplus en plua clairement au Jour, leur a été refusé. L armée rouge y Prouvé par lensemble de la presse 
étrangères., a pris la parole, samedi! malgré toutes les tentatives d'obs-lrx subi de nouveau des pertes enor- londonienne et dont M Attlee avai-
se*, à la racho. a l'occasion du deu cnrcissement de conférence en con- mes en hommes et en matériel qui. nement tenté d'amoindrir la portée 
xiéme anniversaire de la signature ; ference. ces* la volonté impérialiste | après les pertes incalculables des 
au traite daluance entre l'Allema-iabsolument sans frein des troislRusses pendant les deux premières 
gns, l'Italie et le Japon. 'puissances ennemies. ' années de guerre, hâtent de plus 

L« ministre a notamment déclare: i Alors qu'a n'y a pas si longtemps en plus l'épuisement du réservoir 
l a ce Jour ou nous célébrons le {encore on proclamait, par la Char I d'hommes de l'Union Soviétique. de dépecer 1 empire colonial fran-

deuxiéme anniversaire de la signa-ite de l'Atlantique, le droit de» pe- L'incomparable soldat allemand vais, en mettant en cause la souve-
rure du pacte entre les trois puis-iuts peuples d'avoir leur mot à dire continuera à l'avenir à faire sonlraineté de la France sur l'Indochine, 
sanoea alliées. Je transmets au nomIdsais la future configuration duldevoir. Le front allemand * l'EstI M. Roosevelt. dit-on à Vichv avait 
du Fuehrer les salutations du peu-:monde, on ne se gène déjà plus au-, tiendra L'ennemi ne réussira pas * déjà déclaré il y a quelques mois, 
pie allemand aux peuples italien t*.,jourdhui. même en haut lieu, pour!le percer et un jour viendra où lalque Dakar resterait sous le con-
japonais. Cet anniversaire est piacelparler tout ouvertement à ces pe-jforce de l'armée rouge faiblira. |trôle américain n v a quelques se-
^*J.*-£SSf. î5 c o m ^ * " * c ^*™" l t , t s Peuples du partage du monde . , . , , . „ maines. les Anglais intervenaient 
2^* ~ croulent sur terre, en mer en sphères d influence de la Trini-| Les événements À Italie !dans l'affaire du Liban et de la Svrie 
r ^ o^>rfirî, ,3Jillî?1r,^mniS?A^ X-iM^iTT* ". A m e r K 'u« " Russie, i |pour f a l r e d j s p a r a i , r e complètement — 

S SSJ2. n a ^ a ^ n t r l ^ n ' i S e l e r r T J o i r e ^ ' ^ ""' ^ ^ l ^ a ^ Ï Ï ^ Z ^ L ^ f à ^ " S ^ T Z S ^ Û O ^ w & T t w w S Ù i t -

par des exploits audacieux ses en-lsont si loin que Ion passe déjà aiesms. a donné des résultats tout "j^f"1™, J*mp
H"îf« ,^?n^™^"! Q , c o n s u l , é e » 

r.emis de l'Asie orientale. A l'heureil'ordre du Jour au sujet des pavsiautres que ceux attendus par njsj™»"** f*" »r>*u 5^"?,'°"' ' ' m m . ? 
actueBe il dispose de la suprématie neutres européens qu'on se débar-1 ennemis. Alors que ceux-ci avaient!™10"!31 : r a n c a i s en Afrique et par
la plus absolue. rasse tout simplement des gouver- espéré prendre par la trahison ton- -iculièrement en Afrique du Nord. 

Fa Rurnru) nemente émigrés à Londres et jue te l'Italie en mains et couper et! i. 
Ll LUlOpe récemment même une des person-1détruire d'importants contingentai Ufl prétexte 

&i Europe, les victoires éclatante ilnalités dirigeantes du côté adverseide l'armée allemande, les Anglaisi Anlnurd'hui un» irmi-iie riénèrhe 
de l'Axe qui. fidèle au pacte tripar-ja déclaré : « Des pays comme lai et les Américains se trouvent, paru A , C r ° " i ^ t e r irmonMoui 
Ml marcha sans hésiter il y a deux;France et l'Italie ont définitive-isuite de la rapide intervention du : ° " . ' • * « n c ' rindochirTe ne i*ut 
ans aux côtés de la nation japo-iment cessé d'exister en Europe ». j Fuehrer engages dans un dur com:!. ' . ! " . „ , . " A i ^ S ^ t . -!»-. , . . 

Cntra. la Prloat at la Baréaina. lac- meranie at Su Maakiamtoaur», avérant 
Pr«» sa Karten. de» traupat alleman. tivita aflSnaiva Sa l'»nneml a «ta plu» dana le tecHur centrai, »eu* ' • • • * » • 

oe« at rea-mairr»» ant nr(« d'aeeaut une talbia nia». Qu«l«u«» ncaiitt» ant «U mandement du tanaral • « * ' « " • • 
a . . . t . , •••- .••• i i nouvelle erèta. pria»» d aaaaut at da» prlasnnrara et la Sa dlvialen blindée da aiteata Mai-

. . . .. . . ( ^ nauvailaa tentative» da danarau». du butin ramena» dam na» Hune» 'mandée par la général maler DacHar, 
, . , - - - - . _. ,^ mant Mvlétlsuaa ant «t* annihilas» Sur la ranant du trant Sa rB»t. an ent pri» una part prapondaranta au» 

Vichy. 11. — CommenUnt les ré- jeté délibérément les doléances d.s-|°7 *'7unlta«S« l'armas «parant car., «anal» d»» «ambat» «impartanaa IS-HJCC»» dalamlt» abtanu» « n damMires 
entes déclarations de l'agence Reu- aidentes. précise !|ain»meM avec la marina, da» am- cala I W I »it». «surainant aur la banda aemaina» dan» ta lecteur central. 

.er à propos de l'Indochine lran-1 « D'après les observateurs londo- *,arssitta>ns apurvu»» s'artiuart» «t Saai , , 
çaise. on souligne dans les milieux.mens compétents. 1 avenir de l'Indo- batteries c«titra» «M I» marina d«i ~ ^ — - 8 ^ = ^ = ^ = = 

~" «uarr». Au cauri da ce» eperstiamv 
1t p»nich»« Sa d«bar«uamnat bandaat 
Sa traupH ant *t« eaui**». 

L«s eembat» d«r»n»lt» au» tartuna» 

ivichj-ssois qu'à peine l'Angleterre parichine. pour lequel la France sera 
bien entendu consultée, ne peut être 
considéré comme une question d'in-

nouveau une preuve de sa volontéI forces chinoises, britanniques 
américaines et très probablement 
sans la participation de la France. 
De plus, le peuple Indochinois qui 
n'a eu jusqu'ici aucune occasion de 
formuler ses vues sur son destin 
aura son mot à dire en Indochine 
française. 

» Enfin, il ne faut pas oublier, que 
l'Indochine occupe une position 
stratégique dans le Sud-ouest asiati. 

térêt purement français, mais doit 
être envisagé à la lumière dp cer- «Maersw «» P«ur.u»v«nt au àud.Ouaat 
î . în . !^n%i™t. l u m ' e r c Q e C € r Ida Krementchoug: »v«e une vielanee 
taines conditions. . . q u i n'a rian perdu da —n Intanelte. Oa 

«En premier heu la reconquête „,mbraua char» «mmlt ant «M m*» 
de l'Indochine sera effectuée par les | n ( r l «, eembat. 

Dan» M seeteur da Tcherka»»» Sa 
vieiente» attasua» annamla» ant alter
na pendant toute la leurnee, a>»c 
na» contre.ittaqua» Outr* da nin-
hraux mart». l'adversaire a perdu H 
chara. 

Dan» M »ect«ur d» camhat da Jlte-
mir at Sa KereaMn. natra aftanatva i 

La Luftwaffe attaque 
le sud-est de l'Angleterre 
SIX AVIONS • ALLIÉS .. ABATTUS AU DESSUS DE LA RÉGION 

FRONTALIERE HOLLANDO-ALLEMANDE 

Japo-jment cessé d'exister en Europe 
naise. a porte la guerre chez l'en- i i .r 
nenu aux confins de l'Europe. Lesi Le COOp 1 TeBir SQF I blHOpe 
s icces remportes par les puissancé3i 
tripart'.tes leur ont permis de «'as-! OCCrfJefltale 
surer des avantages stratégiques _. 
tels que l'ennemi ne pourra plus! "«Puis queique temps, nos ecne-
jamais les compenser. Les évene-1 ™a annoncent de plus^en plus haut 
menu dé l'année écoulée ont été 
caractérises par les efforts gigan
tesques déployés par l'ennemi pour 
ébranler les positions des puissances 
tripartites aussi bien en Eurooe 

i en Asie orientale 

Une mesure inopérante 
du Comité d'Alger 

Arrestation 
du général Martin 
Vichy. 11. — On mande d'Alaei 

<t ie le "Comité dissident a fait pro
céder à l'arrestationdu général Mar
tin, ancien chef de la Légion fran
çais^ en Afrique du Nord( 

Quartier Général du Fuehrer. la. — 
{Le Haut Commandement de la Webr-
jmacht communique . 
I D*» aviene ennemi» qui «nt «par* 
da leur centra la» r«si«n* trcntallarei 
hoiiande-aliemandee at la nuit der-' 
niera, centra l'Allemagne da l'Oueet. 
«i« ant «t« an«anti». 

Dans la nuit du H au I I nevambr*. 
de» t»rmations a«rranna» aiMmanda»! 
ent attaqu» de» abr*ctll« »itu*< d«n»l 
la Sud-«»t da l'Angleterre. 

Hanoï bombarëée 
2.732 prisonniers 

libérés 
arrivent à Compiègne 

grand coup à venir contre l'Eu 
rope occidentale. Il n'y a guère de 
provocation ni de menace qui t'ait 
déjà été proférée mille fois contre 

peuple allemand, son arm?e et 

Il n'a donc servi de rien au Co
mité d'Alger de réaffirmer par une 
déclaration démagogique à l'égard 
du Japon, sa volonté de participer 

bàT'avéc Cnôs^troùpes° dans Te Sudi*tre renus entièrement entre les|aux opérations du Pacifique et d'en-
de l'Italie, combat déjà qualifié psr>m a i n s d e l a France». jgager ainsi inutilement l'avenir du 
nos ennemis eux-mêmes d'offinsi-i L'agence officielle anglaise prendipays. 
ve de tortue et au cours duquel lesPfetétte de 1 imprudente déclaration Tandis que la dissidence poursMi-i 
troupes anglo-américaines doivent t faite récemment par le Comité d'Al.Ivsit à Alger l'étude de ses projets dei compiègne. 11. — mer 
payer chaque mètre de terrain pariger sur la reorganisation politique;» réorganisation indochinoise ». MM !mldi deux nouveaux convois de 
de grandes pertes en vies humainesjet économique de l'Indochine. Churchill et Roosevelt au Caire, né-i prisonniers français rapatriés sont 
et en matériel. I Interprétant ce texte, pour la ré- gocialent avec le maréchal Tchang | arrivés à Comp'ègne. 1 un compre-

La plus grande et la plus impor-j daction duquel l'Angleterre ni Kaï Chelt et sacrifiaient les intérêts |nant 920 rapatriés des staiags X et 
tante partie de l'Italie est ferme- l'Amérique n'ont été consultées, français en Asie aux appétits futurs x i l'autre 700 rapatriés des sta-
ment aux mains dé l'Axe, ce qui;comme une protestation de la dissi-|du gouvernement de Tchoung Kinghags IV et VIII ce qui avec l'effec-
ptrmet au Duce délivre de consu-1dence pour n'avoir pas été appelée|auquel dans leurs plans mondiaux tif des deux premiers convois, pot-, 

i ^publique italienne natio- à participer à la conférence du Cal-lis abandonnent la prédominance en|te à 2 732 le m>mbre d» prisonniers a a n r k i n a C d l t r â l e 

Hanoi. 11 — La ville d'Hanoi 
i été bombardée, vendredi matir.. 
par des avions chinois et améri-J 
cams. 

On compte 128 morts et 191 bles
ses. Il y a de nombreux degàts 
Le gouverneur gênerai a visité le» 
cuartiers sinistres. 

Important succès 
nippon 

dent, c'est-à-dire les annexer. 

I/Aifleterre dopée par Staline 
A vrai dire, ce politicien ne sout

es chefs. 
C'est Dourouoi l'Angleterre doit! Si l'Europe occidentale pouvait I l-ale et de participer de nouveau à're. l'agence Beuter, après avoir re- Asie 

prendre les choses erT^iains en Eu- être conquise par des mots, lés ad-! 1» «"erre avec toutes les forces dis 
rope occidentale et se réunir en btoc|veTàà'res de l'Allemagne se trouve-! P°n,lbAeB-Ki.„ ,„, „„„ , , . _ . . , , „ l t o . 
avec les pays européens de l'Occi-1 raient déjà depuis longtemps sur| Aussi bien ici que dans Iwitra 

le Rhin. A cette dialectique hvsté-; réf tnorL méditerranéenne^ de la 
rique des foliculairss de la jui^eriei frontière espagnole ou DodecaneSé. 
internationale et de ltura commet-i'» P^i"0" ^ ' AH?îîaf1«'J£rJ"S~ 
tsnts, le haut commandement de ^ ^ . ^ r e n j o u r e t r ^ ar-

-- i armée allemande a oppose un cal-{"•» ^ « " ^ l a J * . ™ i ^ « S ^ ï a ! 
fie mot de la façon dont l'Angle- m e imperturbable. Car le long del "y*5 / .

,°u , t e s ""*, 2TS5? i ^ r ^ r i * ^ 
terre a été dupée par Staline dansi la cote de l'Atlantique a surgi, de- s i t m c o n t r e l e 8 w l d * l^urope. 
ce partage des rôles. Il «uflit de p u i t deux ans. un système dé forti-
jeter un regard sur la carte pour| fiestions qui. par ses proportions 
lui montrer le sort qui serait re-i r iB a n t e t x ,u e g ĝt, unique dans l'bis-
TtàmïEfmf ff TSlJSS^MSl^* "* '* S1?"*' C 7 '*""«»- ra'façonnée, gouvernée et defeiidVIe 
^ t . ^ q a r f n ^ \ . r , ' ^ r f?m^ «i,, ï25!'itK,,n* * o n t «•rt*e» ** *" hommes , , „ p a r ^ Luarjques qui ne tolé-
C-ta est donc 1 aspect Juturdu nou- q u l n attendent que le moment ou reront aucune ingérence de l'étran. 
veau monde que nos ennemis voi- e n i m i e r i n e m i ayant mis fin a s e s | w r <ia.ris leurs affaires. Ce critère 
oraient réaliser^ L Europe serait^oo~ fanfaronnades montrera enfui le l Vaut également pour l'Europe. Les 

visage. Je ne puis dire autre chose)centaines de misions d'hommes 

L'enjeu de U lutte 
A l'avenir, l'Asie orientale ne 

v J 

LE BOLCHEVISME PREND PIED 
EN AFRIQUE DU NORD 

ÉCRIT LE CORRESPONDANT DIPLOMATIQUE DU D. N. B. 

que ce que je pense, à savoir qu 
PHiehrer n'a pu placer la défense 
de l'Europe contre les appétits de 
conquête anglo-américains dans de 
meilleures mains que celles de ces 

sr-

minée par trois puissances, don 
deux ne font pas du tout partie 
de l'Europe, tanens que la troisième 
avait aussi toute ss sphère d'hégé
monie en dehors de l'Europe. On 
peut donc qualifier de grotesque le 
fait que la soi-disant <^n™^^j;o ia ,^q^"môntenria"ga7deT . 
européenne créée par les 3 PUiaaan- d d j positions 
ces qui se réunira prochainement! • 
à Londres, où elle aura son siège 1 „ -.âtk-aU. dét « allié* • 
et qui doit établir la configuration! «*• meinwic» OCS « «mes » 
future de l'Europe. ns> contient pas, C est pourquoi, en ce jour où nous 
un seul représentant d'une puis-1 célébrons le deuxième anniversuire 
sance européenne. de notre pacte d'alliance, je puis 

affirmer avec fierté et satisfaction 
que ni en Europe ni en Asie o 
taie l'ennemi n'a réussi s réaliser 
ses objectifs militaires. Pour sortir 
de l'impasse dans laquelle 11 a été 
acculé, il a imagine une nouvel e 
méthode de faire la guerre qui jt 
typique de sa mentalité. La nouvelle 
tactique des Anglais et des Améri
cains consiste d'une part à bom 

Le» bots ëe l'Allemagne. l'Italie 
et leurs alliés 

Par contre. l'Allemagne. l'Italie 
et leur alliés européens n'ont pris 
les armes que pour défendre leurs 
droits vitaux élémentaires contre 
'.oppression et l'exploitation judéo-
ploutoeratique de l'Occident at 
contre la bolchevtaation de leurs 
peuples par l'Est. 

Leur but est un nouvel Etat d e l r ^ a l a l r e marcher 
chose en Europe dans lequel, aussi propsgande. 
bien leurs propres peuples que les| C e g d n l x méthodes d'intimidatian 
autres vivant sur ce continent Pô»! cependant, n'ont aucune prise sur 
aédent l'espace vital leur revenant i l e p^pie »nemand et 1 ennemi, ail 
d après leur importance desnogra „ , y% „„ e n c o r e compris aujeu.--
phtque et leur capacité de produc-|dllui 1-,pprendra à ses dépens Dlus 
B»» ... . Itard. 

Berlin. 11. — Commentant les mains en Afrique du Nord. d« 
nombreuses nouvelles relatives * la 
bolchevisation de l'Afrique PrançA.-
se du Nord, le Dr Siegfried Boni 
correspondant diplomatique du D N 
B. écrit : 

Avec la méthode qui caractérise 
toutes les activités et toutes les 
opérations entreprises par Mo.--.ou 
le bolchevisme prend également 

vant dans les espaces contrôlés par 
les puissances signataires du Pacte 
Tripartite. savent aujourd'hui per
tinemment quel est l'enjeu de >à 
lutte et sont prêts à mettre en com
mun leur énergie pour faire triom
pher leur Juste cause. 

Ces deux formidables groupes de 
puissances en Europe et en Asie 
orientale ne sont pas seulement 
unis par des intérêts communs et, . 
des traités, mais aussi par les liensld.e l a Propagande qui se cache aous 
de la plus profonde sympathie. Ils 

!;lms soviétiques, doublés en frs"i-
^ais et que. comme vient de ; an
noncer Radio-Alger, ils en présen
teront prochainement en langue 
russe. 

Le rapprochement sovieto-gàul'U-
*.t intéressa également au plus hsti' 
point M. Bogomolov. ministre i U. 
RS.S. qui fait des mains et ii?s 

pied en Afrique du Nord. Aucun dé-lpieds pour organiser des maniCes 
tour ne lui est trop pénible et pour 
ui tous les moyens sont bons A la 

phase de la pénétration a sucréd 
maintenant celle de l'extension et 

forment deux blocs d'airain que 
l'ennemi, quels que soient 
moyens employés, ne parviendra 
pas à renverser et contre lesquels 
en fin de compte, il se brisera les 
reins. En étroite collaboration, l'Al
lemagne, le Japon et la nouvelle 
Italie fasciste poursuivront jusqu'à 
la victoire finale cette lutte com
mune livrée pour sauvegarder leurs 

barder lâchement là population cv.-dypj^ vitaux, n se peut que nos 
le et à tuer systémstiquement ocsle-nnemjs malgré leurs pertîs 
femmes et des enfants ; d'ajtrelpfrr0yables en hommes et en maté-

fond .eur 

Dans une psreille communauté 
européenne, chaque peuple, honnê-
ement et sincèrement dispose à 

collaborer, aura ia place qui lui re-
\ient et pourra développer libre- ; aériennes. 
ment sa vtVet ses capacités. Force- après avoir reconnu qu on ne par-
n ^ l l^xmomie européenne devrai viendra pas à détruire voire i ta-
ttre réorganisée après la guerrcidommager seneusement 1 indus r.e 
o après des vues uhitairea. La vie de guerre allemande, déclarent ou-
cultureile de chaque peuple ne| vertement que ces attaques sont 
pourra que a'enricrur par des SCSsaav I nettement dirigées contre lea quar
te , spirituels avec les autres peu- tiers habites des villes «iiem»an« 
PlJg. et contre leur population. 
* ' ! On essaye par ce moyen de bnse-

llne nwinttrilPUte DTetentioD '* rnoral des Allemands et des Ha-

une monsinieuw pscicmn»» | ] i en4 A c e t a v e u c y n : q u e d e s mes-
Le fait que le bolchevisme à l'Est j sieurs de Londres et de Washington 

et la judéo-ploutocratie à l'Ouest nous ne pouvons que dire : Ces A-
croient sujourd-hui être appelés àjehes attaques aériennes contre des 

riel, disposent encore de réserves 
abondantes ; ce n'est cependant pas 
un facteur décisif. La victoire 
sera pas remportée par le matériel, 
mais doit être enlevée à la baïon
nette sur le champ de bataille 
cet égard, je suis convaincu d'une 
chose, c'est que l'ennemi ne peut 

prendre en majns le sort de Ytnx 
rope et à créer son avenir est con
sidéré par tous les vrais Européens 
comme une monstrueuse prétention 

Chaque bombe qui tombe en ter
ritoire allemand resserre davantage 
les liens de solidarité de la nation. 
Comme l'assassin revient toujours 
sur les lieux de son crime, il était 
normal que les dirigeants « alliés » 
reprissent sans cesse le thème de 
la responsabilité de la guerre et 
des atrocités qu'elle a entraînées. 

Car l'histoire a enregistré aujour
d'hui un fait irrécusable ; à savoir 
que les véritables responsables de 
cette conflagration mondiale «ont 
précisément les trois hommes qui 
se sont réunis à Téhéran où ils se 
sont à nouveau érigés en Juges et 
en accusateurs. 

Ces hommes sont tout d abord 
Churchill, principal responsable de 
la déclaration de guerre de ! Angle
terre à l'Allemagne; ensuite Staline 
qui, pendant 30 ans. arme à ou
trance l'armée rouge pour la lancer I leurs positions et infligé aux for-

conquête de 1-BuTope et qui. ces aero-navales anglo-américaines 
lors d'un banquet dorme au Krem-
Im, le S mai 1M1 annonçait l'offen
sive imminente contre l'Allemagne 
et enfin Roosevelt qui alors que son 
pays n'était pas en guerre, donna 
l'ordre de tirer contre des nsvires 

des défaites écrasantes et définiti
ve*. Pendant ce temps les solda u 
allemands, rivalisant d'héroïsme 
avec leurs frères d'armes nippons 
formaient un rempart contre les 
assauts des ennemis de l'Europe. 

A l'Est, l'armée allemande, oppo
se un mur Inexpugnable de fer et 
d'acier aux bolchevistes après les 
raccourcissements stratégiques sys
tématiques du front. 

Depuis le milieu de l'été, les 8c-
81 l'oa examine à la loupe to.itj nets se sont rués en de puissants 

C4 jeu de nos sdversaires et 'es assauts, toujours répétés, conjure 

U volonté impérialiste 
des » alliés » 

I „ - M « _ „ .» , ;«„„«. rien opposer d approchant à l'esprit 
LeS attaques aériennes combatif et à l'héroïsme de nos 

En ce qui concerne les attaqjes|soldats. 
stratèges enneni.s. Nos ennemis disent que d ici 'jeu 

une offensive générale sera déclen
chée contre les puissantes triparti-
tes en Europe et en Asie orientale. 
A cela. l'Allemagne. l'Italie et le 
Japon ne peuvent que rétorquer 
Us peuvent venir, nous sommes sur 
nos gardée et prête A les recevoir 
comme il convient ». 

Le Japon place 
toute sa confiance 
dans l'Allemagne 

Paris. 11. — A la veille du second 
anniversaire de la signature de lac 
cord tripartite entre le Japon. l'Al
lemagne et l'Italie, M. Sadao Iguhi 
porte-parole du gouvernement ja
ponais, a prononcé une allocution 
dans laquelle U a rappelé les cir
constances qui ont motivé la con
clusion de cet accord. 

a Le Japon, a-t-il dit. place toute 
sa confiance dans l'Allemagne et 
dans la détermination du peuple 
allemand à combattre jusqu'au bout 
dans cette lutte qui n'en fait qu'une 
avec notre guerre de la grande 
Asie orientale. 

Le Duce affirme 
la solidarité de l'Italie 

avec l'Allemagne 
et le Japon 

femmes et des enfants ne brisront 
pas le moral de la population civi
le, mais le renforceront au contraire 

Ils ont tout au plus réussi à faire 
nsitre dans le coeur des Allemands 
une haine féroce contre l'ennemi 
et une volonté fanatique à poursui
vre cette guerre Jusqu'au moment 
où l'Angleterre et ses dirigeants 
responsables auront reçu le juste 
châtiment de leurs crimes. 

Les signataires du Pacte 
restait sur leurs positions 

Si les combats, à certains mo
ments de cette lutte titanesque, se 
sont déroulés avec des hauts et 
des bas et si l'ennemi a pu s'assu
rer quelques sucées, il n'en reste 
pas moins vrai que nos trois pays 
restent fermement sur les positions 
enlevées de haute lutte 

Au cours de l'année écoulée, les 
Japonais ont. sans cesse renforcé 

des apparences de relations up 
matiques, économiques et cui'u-
relles. 

Dans toutes les régions de l'Afri
que Française du Nord on installe a 
présent des areprésentations com
merciales soviétiques » dont la cen
trale sest établie à l'Hôtel d'Ors.iy 
à Rabat. 

Tout d'abord, les fonctionnaires 
qui en font partie agissent avec cir
conspection et s'efforcent principa
lement à entrer en contact avec ae 
personnalités officielles, avec des 
fonctionnaires influents et avec des 
politiciens de 1 ancien régime. 

Les relations avec le monde dss 
affaires et avec les larges couciits 
de la population est du domai.'.c di 
leurs intermédiaires, qu'ils reciu 
tent. presque exclusivement parm 
les Juifs. Il n'est donc sucune.nert 
étonnant que le grand rabin d« Ra
bat ait commencé à chanter les 
louanges de la légation soviétique 
accréditée près de de Gaulle et qu'i. 
a qualifiée de « représentant véri
table des intérêts Juifs en Afrique 
du Nord 

Comment donc s étonner d'au'.re 
part que les sociétés cinématogra
phiques exploitées exclusivement par 
des juifs, distribuent à pli 

apatnés arrivés hier à Compiègne 
i Tolcio. 11. — Le quartier général 
i impérial communique que les trou-
:pes ennemies qui opéraient dans la 
i»' zone de combat en Cbine cen
trale ont été complètement, anéan
ties. 

Dane leurs opérations contre la 
vilie de Tchangte. les forces ar
mées nippones ont remporte, outre 

lies victoires annoncées par le com-
|muniqué du quartier gênerai le 
Ll décembre, les succès suivants : 
isur les champs de bataille, on a 
dénombre 11.008 tués ennemis, dont 

nu le porte-parole de Moscou pojr|ô commandants de divisions. Le 
ce qui concerne la politique ;ndl-inombre dé prisonniers nouvellement 
gène. captures selève a 10M4. En outre 

Un autre comité, du même genre. *> avions chinois ont été abattu: 
mais qui lui s'occupe des affaire 
de Tunisie, compte parmi ses mem
bres un certain Ali DJerad. secré
taire général du parti communirie 
tunisien, ainsi qu'un musulman. 

Le Journal vichyssois a Le Mo
niteur » a souligne, il y a quelq .es 

tations pour créer des associaUons!Jours, l'extraordinaire importanc; 
artistiques et scientifiques dont 1 ac-|de l'sspect politique que prena 
tivité est d'ailleurs exclusiveTif/ti 
politique, comme le démontre le 
manifeste en faveur du second 
front en Europe, publié îmmédu-
tement après sa fondation par ia 
société «lies Amis de la Liberté » à 
Alger, et dont ie Juif Abou-Ouitca 
est le président d'honneur. L'organe 
de cette société est d'ailleurs deve-

! ingérance politique en Afrique du 
Nord. Dans cet ordre d idée, le jour
nal a constaté que M. Staline av?it 
déjà pris le général de Gaulle sous 
sa tutelle à tel point que le dissident 
est incapable désormais de prendre 
une convention quelconque avec 
Londres ou avec Washington sans 
1 assentiment de Moscou. 

77 canons et 3.137 fusils sont tom 
bés aux mains des Japonais. 

Femne portant le costume national 
en Herzégovine. (Ph Sipho) 

Churchill 

UNE CRITIQUE a e u u n e e n l r e v u e 

DE LA POLITIQUE ANGLAISE | a v f , e ™ ̂ r r e k Wslane 
AUX INDES 

l'égard des autres puissances du 
pacte tripartite. 

En ce jour anniversaire, le gou
vernement de l'Italie républicaine 
confirme de la façon la plus esté 
gorique et la plus solennelle sa soli
darité idéologique et concrète avec 
l'Allemagne et le Japon. Cette soli
darité trouvera sous peu son expres
sion la plus efficace lorsque les for
ces militaires, que la république ita
lienne met sur pied, retrouveront 
leur place au combat aux côtés des 
camarades du pacte tripartite. 

Je crois pouvoir assurer que l'ar
mée républicaine^ radicalement re
maniée et animée d'un esprit com
batif nouveau, effacera dans la lutte 
et dans le sang la honte de la tra
hison. 

» Elle sera, j'en suis profondément 
convaincu, digne de se battre avec 
les frères d'armes allemands qui. sur 
tant de champs de bataille ont don
né la mesure de leur bravoure et 
avec les soldats du Tenno qui ont 
infligé de si écrasantes défaites à la 
Judéo-ploutocratie américaine 

» Nos ennemis ont beau continuer 
à attaquer nos villes, à tuer notre 
population innocente, à détruire nos 
célèbres monuments artistiques, qui 
témoignent de l'esprit; créateur de 

Amsterdam. 11 — Une dépêche 
Reuter annonce que M Churchill 
a eu une nouvelle entrevue vendredi 

Genève. 11 — On mande de ]_on-<ave<. ]>x .r o l p,p r r p ^ Yougoslavie, 
dres que le Conseil gênerai executu, j - ^ m é m e source on apprend qus 
de l'union des ouvriers des trans-lk prem:er bntanniaue s eu eeale-
ports. a vote, à ! unanimité, une re- im e n t u n c n : m i ( , n a v e c i>x-roi 
ro'.utioncr.uquant sévèrement la p o - i O r 0 r g e s ^ QTf<f e n présence de 
inique gouvernementale sux Indes. |M M e n secrétaire du FOreign 

Cette résolution exprime 1 ind . - o r i i p p 
gnation profonde causée par ies 
nouvelles de la terrible fammej DtilMnrp* hntanninilé* 
quon avait laissé éclater au Ben- ITOieanceS DnianniqBei 

? gale, maigre les avertissement* G e n è v < , n . _ Qn mande de Loa-
di>nnés. et déclare que «cet état de 1^^. . 
cnoses constitue la condamnationj ^ ^ u n e d l t o r i a l l e « T i m e s » 
définitive de la politique «ouverne-js.occupe d e J a s ; t u a U o r l e n You-
mentale» „-,.„! îioslavie. Le journal reproche au 

Elle constate ensuite que cet«^ g e n e r a l Mihailovitch de continuer 
situation de fait porte un tort' , u t t ( , c o n ; r { , < i ( , . e n e T a l d M 
moui à la cause des nations un.es p a r t ! s a n s , T l t o e t d e quaker i e , 
ei conclut en oemandant la revi-| b a n d e # d e c e i u i K : i d e communistes 
sion totale de la politique b r»ari-ic l terroristes. 
r.ique vis-à-vis des inoes, avec M a i s c p q m e M e n c o r e p l u i r t _ 
comme mesure préliminaire, ia oe- g m t a b l t . poursuit le «Times», 
mission de M Amery. ! c e s t q u e l e pouvernement yougosla-

Caire «qui ne comprend 

Une « Flak « à tir quadruple 
allemandes en Carélie. 

défense des pçsitfons 
(Ph. Graphopresse) 

Des attaques " alliées " 
tenues en échec en Italie 
Quartier c«n«rai du Fu»hr«r, 11. —général de Badogllo une séance de 

Le H»ut Commandement da la Wehr- ha commission « alliée » pour les 
macht communique : |affaires d'Italie, a causé une pro-

Sur i» iront d* l'Italie mtrldienat». fonde inquiétude Les milieux com-
an alsnaie una vive activlt» se l'ar-ipétents du -Vatican voient dans cet 
tlirtria at sa raviatien at da» «ambat» événement une manifestation pro-
aeeea »••« sainement dam la taataur bo'cheviste des Alliés, et l'avis pré
au àud-ewSM da Vanafra «t »ur la vaut que Vichinskv constitue pour 
ett» de l'Adriatique. Pluaiaur» P«u»-| malle catholique « un cheval de 
»«•» ennemie» ant 'été reasueaaa» «t1 Troie » 
un o»tlt palnt de pénétraUen rl'im-
portanoe lacale verreulil». On apprend de même source que 

Milan. 11. — A l'occasion du deu-|notre race, ils ne parviendront ja 
xiéme anniversaire de la signature I mais à faire courber le peuplé îta-
du pacte tripartite. le Duce a pro- lien mais raffermiront sa haine et 
nonce aujourd'hui a la radio italien-Isa ténacité. 
ne l'allocution suivante qui a été re
transmise par tous les postes émet
teurs italiens : 

«Les sérieux événements de ces 
derniers mois, dus à la capitulation 
honteuse signés par la monarchie 
et leurs complices, n'ont pas modifié 

» Puissent les dirigeants, les gou
vernements et les peuples d'Allema
gne et du Japon comprendre ce mes
sage dans le même esprit dont 11 
s'inspire et qui peut se résumer dans 
ces mots : solidarité, camaraderie et 
la foi que les grands sacrifices 

Jim m de cette série de conféren- nos lignes à l'Est, mais tout suc-la situation de l'Italie fasciste à seront couronnés par la victoire. » 

Au-deeeue du Iran! Italien, la DCA. lp Saint-Siège sut; avec une parti
culière attention ie développement 
des événements et l'on ne se dissi
mule pas que cette politique des 
« Alliés » en Italie méridionale fa
vorise le communisme. En même 
temps, on rappelle le rôl» Joué par 
Vichinsky lors des fameux procès 
de Moscou. 

La politique 
des « Alliés » en Italie 

inquiète le Vatican 
Cité du Vatican. 11. — Selon la 

« Seta ». la nouvelle annonçant que 
le vie? commissaire soviétique Vi
chinsky aurait présidé au quartier 

A R R E S T A T W H K T T O O l ^ 
A CLERMONT-FERRAND Iplomates». refuse de reconnalt.-e 

romme des représentants qualifies. 
a les délégués du général Tito et de 
.[son gouvernement. 

LES CONDITIONS 
DANS LESQUELLES 

PEUVENT FAIRE USAGE 
DE LEURS ARMES 

Vichy. 11. — Dans l'exécution de 
menu relatifs à la préparation et w l l service. le personnel du coi pe 

Clermont-Perrand. 11. — A 
suite de multiples attentats p.ipe 
prés récemment à Clermont-Fer-
rand et dans la région, les sei i cet 
de police avaient effectué des cons
tatations et recueilli des renseigne
ments qui viennent de permetlie 

concert par la police et la garde. LES GARDE-COMMUNICATIONS 
Un dangereux individu a été ap

préhende a son domicile, où l'on 
découvrit une mitraillette, tri.s 
chargeurs, un pisto.et avec s.len-
cieux. quatre boites de crayons «liu-
meurs, des bombes et divers dovu 

nts relatifs à la prepar •' 
_ 'exécution des attentats 

Une autre opération, menée par 
les mêmes services, a permis d'ar
rêter trois autres bandits dont aeux 
sont Italiens. 

Dans ce cas encore, les perquisi
tions effectuées ont permis de met
tre la main sur des explosifs et des 
armes. Ont été saisis : une mitrail
lette, trois pistolets, vingt kilos de 
dynamite, dix bombes incendiaires, 
plusieurs fausses cartes d'identité et 
divers documents établissant neile-
ment que ces individus faisaient 
partie d une bande très bien orga
nisée et outillée qui s. à son actif, 
de nombreux sttentsts et des actes 
de sabotage. 

rie garde des communications doit 
faire usage de ses armes. précU» 
une loi qui parait ce matir. au 
«Journal Officiel» : 

1" Lorsque, se trouvant en présen
ce de bandes ou d individus armes, 
1 est. de ce-seul fait, en étal de 

'égitime detense : 
2' Dans tous les cas où l'us«ge 

des armes est nécessaire à lexeou-
tion de sa mission. 

LE MARIAGE 
DES TRAVAILLEURS FRANÇAIS 

EN ALLEMAGNE 
Vichy. 11. — Le « Journal Offi

ciel » vient de publier la loi relative 
au mariage des travailleurs fran
çais en Allemagne, les autorisant, 
au même titre que les mobilisés tn 
temps de guerre et que les pr*in-
niers de guerre, à contracter union 
sans être présents à la cérémonie 
avec un acte de consentement dres
sé par les membres de la dé eg«-

Amalerdam. 11. — Une dépê'.heltion officielle française, près ie 
Beuter annonce que M. Benès ejt Service du Front du Travail a'ie-
arrivé à Moscou. 'mand de la résidence de 1 intéresse. 

BENES EST A MOSCOU 

Une vieille femme 
a été égorgée 
dans son café 

à Calais 
Un crime ayant le vol pour mobile 

vient d être découvert à Calais, dans 
Isa circonstances aulvantea i 

Au numéro 5a de la rue du Pont* 
Lottln. presque à 1 angle de la rua 
Yauban. Mme Jeanne Senet. âgée da 
06 ans. tenait, seule, un débit d« 
bolaaona. portant l'enseigne « Caié 
du Pont-Lottin » 

Jeudi aolr vers 18 heure», un ha-
bltué du café de Mme Seoét • y ren
dait et trouvait 1 établissement fer
mé, maie était Intrigué en remar
quant que lea volets de la devanture 
et le panneau <" 
n'étalent paa posée. 

camouflas* 

(Lira ia suit* «n deuxlam* sage> 
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